
 

 

Dim. 4 mars 2018                 BULLETIN PAROISSIAL  

A noter sur vos agendas ! 

Dim. 11 mars 10h30 Eglise St Jacques 2ème scrutin des 4 adultes 

Lundi 12 mars 20h30 Eglise St Jacques Soirée Miséricorde 

Mardi 13 mars 14h30-16h NDAssomption Rencontre du MCR  

Jeudi 15 mars 20h30 NDAssomption Partage de la Parole de Dieu 

Dim. 18 mars 10h30 Eglise St Jacques  3ème scrutin des adultes et des jeunes 

Samedi 24 mars  18h NDAssomption MESSE DES RAMEAUX 

Dim. 25 mars  10h30  St Vincent de Paul MESSE DES RAMEAUX  

St Jacques  

Semaine Sainte et Pâques : Tous les horaires sur le feuillet joint au bulletin  

Samedi 31 mars 10h-11h30 St Jacques  Eveil à la Foi  

Dim. 25 mars 10h30 MESSE DES RAMEAUX  

Jeudi 15 mars 15h St Vincent de Paul Rencontre du MCR 

ENSEMBLE PAROISSIAL NOTRE DAME des APÔTRES ET MISÉRICORDE du PÈRE 

NDAssomption et St Jacques 
: 04.78.74.00.14 
@ : lyon8-apotres@live.fr 
Site : apotres.e-monsite.com 

Immaculée Conception et St Vincent de Paul 
 : 04.78.74.00.14 

@ : paroisse.misericorde@gmail.com 
Site : paroisse-misericorde.e-monsite.com  

Dans notre marche vers Pâques, prions pour ceux qui cheminent vers le baptême ! 
Petits-enfants : Clément, Maxence, Nayah, Philéas, Sienna, Solal. 
Enfants : Chelsy, Christ, Diva, Dounia, Erwan, Kyiah, Liyah, Logan, Mathis, Vertu, Zoé 
Jeunes : Beverly, Claude, Dominique, Elfie, Logan, Shannice, Tyler 
Adultes : Arnaud, Ivan, Rolande, Sandrine. 

A la Soirée Miséricorde du lundi 12 mars  

À 20h30 à l’église St Jacques 

A la Journée du Pardon du mercredi 21 mars 

De 10h à 17h à l’église de Immaculée Conception 

Ou le SAMEDI SAINT 31 Mars 
De 9h30 à 12h à l’église St Jacques  

De 10h à 12h à l’église de Immaculée Conception  

POUR PRÉP@RER PÂQUES, VENEZ VIVRE LE S@CREMENT DU P@RDON  

MESSES DOMINICALES 

Les SAMEDIS 18h 
18h 

Eglise Notre Dame de l’Assomption 
Eglise St Vincent de Paul 

Les DIMANCHES 10h 
10h30 

Eglise Immaculée Conception 
Eglise St Jacques 

Chemins de croix chaque vendredi de carême : 
14h30 à l’église Notre Dame de l’Assomption 
15h à l’église de l’Immaculée Conception 

Un cœur brûlant de gratitude 
 

Chers frères et sœurs,  

 Pour le Carême de cette année, je vous ai proposé de nous centrer sur trois aspects clés 
de notre vision paroissiale : la famille, la consolation et l’accueil fraternel. La consolation et 
l’accueil fraternel sont liés à la mise en pratique de la gratitude. Il s’agit d’un cœur qui déborde 
d’action de grâce (eucharistie). Comme dit Philon d’Alexandrie (IIème s.), « Rendre grâce : 
employons nous à cela sans cesse et en tout lieu ». Remercier a des effets multiples : joie, paix 
intérieure, meilleure relation aux autres … et meilleur sommeil ! Pour consoler et accueillir les 
autres, il nous faut être remplis de la joie et de la paix de Dieu. 

Il me semble que la gratitude est un antidote au refroidissement évoqué par le message de 
Carême du Pape François dont voici de larges extraits : 

«  Je souhaite inviter l’Église entière à vivre ce temps de grâce dans la joie et en vérité  ;(…)  « À 
cause de l’ampleur du mal, la charité de la plupart des hommes se refroidira » ( Mt 24, 12). Jésus 
(…) annonce une grande tribulation et il décrit la situation dans laquelle la communauté des 
croyants pourrait se retrouver : face à des événements douloureux, certains faux prophètes 
tromperont beaucoup de personnes, presque au point d’éteindre dans les cœurs la charité qui 
est le centre de tout l’Évangile. (...) Ce qui éteint la charité, c’est avant tout l’avidité de l’argent, 
« la racine de tous les maux » (1Tm 6, 10) ; elle est suivie du refus de Dieu, et de trouver en lui 
notre consolation, préférant notre désolation au réconfort de sa Parole et de ses sacrements. 
Tout cela se transforme en violence à l’encontre de ceux qui sont considérés comme une 
menace à nos propres « certitudes » : l’enfant à naître, la personne âgée malade, l’hôte de 
passage, l’étranger, mais aussi le prochain qui ne correspond pas à nos attentes.(…) S’il nous 
semble parfois que la charité s’éteint dans de nombreux cœurs, cela ne peut arriver dans le 
cœur de Dieu ! Il nous offre toujours de nouvelles occasions pour que nous puissions 
recommencer à aimer. 

Au cours de la nuit de Pâques, nous vivrons à nouveau le rite suggestif du cierge pascal : 
irradiant du « feu nouveau », la lumière chassera peu à peu les ténèbres et illuminera 
l’assemblée liturgique. « Que la lumière du Christ, ressuscitant dans la gloire, dissipe les 
ténèbres de notre cœur et de notre esprit »  afin que tous nous puissions revivre l’expérience des 
disciples d’Emmaüs : écouter la parole du Seigneur et nous nourrir du Pain eucharistique 
permettra à notre cœur de redevenir brûlant de foi, d’espérance et de charité ». Je me 
permets d’ajouter de gratitude, de consolation et d’accueil fraternel ! 

Bon chemin vers Pâques !         Père Yves+ 



Les scrutins : trois rites pénitentiels pour les catéchumènes durant le Carême 

Un temps de retraite et de conversion 

Cette célébration ouvre, pour les catéchumènes le temps appelé « de la purification et de l’illumination » 
car cette période est un temps de retraite spirituelle et de conversion durant le temps du carême. Les 
baptisés sont appelés eux aussi à entrer dans cette même démarche de combat spirituel. C’est un temps 
de grâce qui est offert ainsi aux uns et aux autres. À la Veillée pascale qui suivra, les catéchumènes 
recevront les sacrements de l’initiation chrétienne et les baptisés renouvelleront la profession de foi 
baptismale. 

Pendant les 40 jours du Carême, avec l’ensemble des chrétiens, les catéchumènes vivent comme un « 
entraînement » (tels des sportifs !), par la prière, l’écoute de la parole de Dieu, la conversion… sans oublier 
la pratique de l’effort personnel et de la charité envers les autres. Il est demandé aux futurs baptisés, durant 
ces 40 jours, « d’avoir le désir de parvenir à une connaissance intime du Christ. » (Rituel, n°149) 

Cette période est aussi l’occasion, pour les catéchumènes, de se repréciser les choix qu’ils ont fait et qu’ils 
auront toujours à faire, d’affermir leur désir continuel de conversion. L’expérience montre que ce temps 
peut être très important pour eux : combats intérieurs, surgissement de doutes et de peurs, pressions de 
l’entourage, etc. 

Plus que jamais, ils ont besoin d’éprouver la force de Dieu, la prière et le soutien de tous. Le fait que cela 
se passe pendant le Carême doit leur permettre de bénéficier du soutien des baptisés, de la communauté 
chrétienne. Si ce temps est décisif, il doit être « autre ». On veillera donc à bien marquer sa particularité de 
ce temps, par rapport par rapport à la formation précédente, afin que les catéchumènes n’arrivent pas au 
jour du baptême sans s’en rendre compte. 

L’Église propose aux catéchumènes un « itinéraire spirituel » jalonné par la célébration des trois scrutins 
avec leurs exorcismes, afin qu’ils soient fortifiés et qu’ils préparent leur cœur à recevoir les dons du 
Seigneur. Les scrutins ne sont pas isolés et demandent une progression. Ils doivent s’inscrire dans un 
parcours spirituel de conversion qui nécessite durée, efforts à poursuivre, et recommencements ! Ce n’est 
pas un hasard, ni une contrainte s’ils sont au nombre de trois : on ne peut y entrer vraiment en une seule 
fois ; il faut y revenir, recommencer, entendre à nouveau les appels du Christ. 

Les Trois scrutins 

Pendant cette période de l’ultime préparation aux sacrements de Pâques, l’Église offre aux catéchumènes 
trois rites pénitentiels que l’on appelle « scrutins ». Le mot évoque le discernement entre la lumière et les 
ténèbres. Les « appelés » sont invités à la conversion, à se tourner vers le Seigneur pour se voir à sa 
lumière. 

Premier scrutin 
Le troisième dimanche de Carême est lu l’évangile de la Samaritaine à qui le Christ donne l’eau vive. « La 
soif torture les hommes en ce monde, et ils ne comprennent pas qu’ils se trouvent dans un désert où c’est 
de Dieu que leur âme a soif. Disons donc, nous : “Mon âme a soif de toi.” Que ce soit le cri de nous tous, 
car unis au Christ nous ne faisons plus qu’une seule âme. Puisse notre âme être altérée de Dieu. Les yeux 
fixés sur la résurrection du Christ dont Dieu nous donne l’espérance, au milieu de toutes les carences qui 
nous accablent, monte en nous la soif de la vie incorruptible. Notre chair a soif de Dieu. » (St Augustin) 

Deuxième scrutin 
Le quatrième dimanche de Carême est lu l’évangile de l’Aveugle-né guéri et illuminé par le Seigneur.  
« L’aveugle se lava les yeux à la piscine de Siloé, Siloé qui veut dire envoyé. Autrement dit, il fut baptisé 
dans le Christ. Si donc Jésus lui ouvrit les yeux en le baptisant en lui, d’un certaine manière on peut dire 
qu’il fit de lui un catéchumène quand il lui fit une onction sur les yeux. » (St Augustin) 

Troisième scrutin 
Le cinquième dimanche est lu l’évangile de la résurrection de Lazare à qui le Christ rend la vie.  
« Écoutez, écoutez ce que dit Jésus : “Je suis la résurrection et la vie.” Toute l’attente des Juifs était 
de voir revivre Lazare, ce mort de quatre jours. Écoutons, nous aussi, et ressuscitons avec lui. Il est la 
résurrection parce qu’il est la vie. “Celui qui croit en moi, même s’il est mort, vivra” ; même s’il est mort 
comme Lazare, il vivra ; parce que Dieu n’est pas le Dieu des morts mais des vivants. » (St Augustin) 

Célébration des scrutins 

Pourquoi renouveler trois fois le même rite ? La réponse est généralement claire quand on interroge 
les catéchumènes. À l’approche du baptême, ils ressentent leur état de pécheur, ce qui dans leur vie 
fait obstacle à l’amour de Dieu et ils sont heureux que cette célébration répétée les aide à se tourner 
vers le Seigneur de miséricorde. Quant au rituel, il donne ainsi le sens des scrutins : « Pour éveiller le 
désir d’être purifié et racheté par le Christ … d’autre part, ils permettent (aux catéchumènes) d’être 
instruits peu à peu du mystère du péché et de ses conséquences présentes et futures. Du premier au 
dernier scrutin, les futurs baptisés approfondissent leur désir de salut et la découverte de tout ce qui 
s’y oppose. » (Rituel, n°151). 

Et encore : « (Les scrutins) ont un double but : faire apparaître dans le cœur de ceux qui sont appelés 
ce qu’il y a de faible, de malade et de mauvais pour le guérir, et ce qu’il y a de bien, de bon et de saint, 
pour l’affermir. Ils sont donc faits pour purifier les cœurs et les intelligences, fortifier contre les 
tentations, convertir les intentions, stimuler les volontés, afin que les catéchumènes s’attachent plus 
profondément au Christ et poursuivent leur effort pour aimer Dieu. » (Rituel, n°148) Déjà se dessine là 
l’enracinement du sacrement de pénitence et de réconciliation. Ces liturgies en constituent en quelque 
sorte une initiation. 

Les trois scrutins, rites brefs, ont une même structure, très simple. Ils prennent place après l’homélie et 
s’appuient, chacun des trois dimanches, sur l’Évangile cité. 

• Les catéchumènes sont invités à s’avancer et à s’incliner ou à se mettre à genoux. 

• Suit un temps de prière silencieuse, puis une prière litanique pour les catéchumènes, mais aussi 
pour les membres de la communautés chrétienne et pour tous les hommes. 

Vient alors la prière d’exorcisme, en lien avec l’Évangile, dite par le prêtre qui préside l’assemblée. 
Celui-ci étend les mains sur les « appelés » pour la dernière partie de la prière, éventuellement 
précédée d’une imposition de la main sur chacun. 

L’exorcisme 

Le mot « exorcisme » peut faire peur à cause de la réalité qu’il évoque. Pourtant, c’est bien au moyen 
d’exorcismes que les scrutins sont accomplis (Rituel, n°148). On retrouve une prière d’exorcisme 
également avant le baptême des petits enfants. 
L’exorcisme n’est pas un rite d’expulsion. Il est destiné à délivrer de l’influence du Mauvais, : « instruits 
du mystère du Christ libérateur du mal et délivrés des suites du péché et de l’influence du diable, ils 
sont fortifiés dans leur itinéraire spirituel et ils préparent leur cœur à recevoir les dons du Sauveur. 
» (Rituel, n°150) 
Toutes les prières d’exorcisme prévues par le rituel sont inspirées des Évangiles des scrutins. Elles 
s’adressent à Dieu pour lui confier les catéchumènes et demander pour eux la force pour combattre, 
afin qu’ils soient libérés de la puissance du mal et des ténèbres et qu’à la suite du Christ, ils puissent 
avancer avec confiance vers le moment de la nouvelle naissance. 

Selon un article d’Odette Sarda et de Dominique Sentucq  


